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tachés aux pupitres, etc., et qui correspondent aux listes

des maîtres et des professeurs, permettent de reconnaître
focilement ceux qui se sont rendus coupables de quelque
négligence.
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L'Ecole Jacques-Cartier est une dos trois écoles nor-
males fondées le 6 octobre 185^ par l'Hon. M. Chauveau.
en vertu d'un règlement approuvé par le Gouverneur en
('onseil. Elle fut ouverte le 3 mars de l'année suivante,
en présence de Mgr Ignace Bourget, évêque de Montréal

;

du général Eyre, commandant des forces, et des princi-

paux membres du clergé et des citoyens les plus dis-

tingués. Les cours comiuencèrent le lendemain : vingt-

sept élèves s'étaient présentés pour les suivre : un plus
grand nombre s'inscrivirent pour la seconde session, (jui

s'ouvrit au mois de soptembre suivant.

L'école modèle fut bientôt trop petite pour recevoir les

enfants des meilleures familles du ({uartiei f^aint- Louis et

du centre de la ville.

On avait aftWcté à l'usage de ces deux écoles la maison
du gouvernemtnt, ancien hôtel de M. de Ramezay, un
des derniers gouverneurs fran(;ais de Montréal. Quoic^u'on

eût tiré tout l'avantage possible do cet édifice, il était loin

de répondre aux exigences d'un établissement scolaire de
première classe : son plus grand défaut était d'être trop
petit. Mais le gouvernement avait liiitention de construire

au plus tôt un édifice sur le modèle des meilleurs établis-

iSements de ce genre.

Dans ce but, il avait donné généreusement un vaste

terrain dans la paHie ouest do la ville : le prix de la

vente du château de Ramezay , situé au centre des

affaires, devait couvrir les frais do construction. Mais bi,

confédération étiint survenue, le gouvernement de la pro-

vince de Québec (îhoisit la ferme J^ogan, située dans le

quartier est de Montréal, et fit élever une jiartie de rédilico


